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de déploiements expédi-
tionnaires tant au Canada 
quõoutre-mer.  

cadron expéditionnaire 
de Bagotville est toujours 
une priorité de la Force 
aérienne et est présente-
ment en pleine phase de 
mise en oeuvre.  

 
La mission du 2 e Escadron 
est de maintenir une ca-
pacité opérationnelle ex-
péditionnaire agile et ra-
pidement déployable 
dans le but dõaccro´tre le 
soutien aux opérations 
déployées de la force aé-
rienne. La vision du 
2 ESEFA sera lõ®l®ment-cl® 
de la force aérienne lors 

Un deuxième groupe, 
dõune vingtaine de mili-
taires, se joint actuelle-
ment ¨ lõ®quipe de mise 
en route du 2 e Escadron 
de soutien expédition-
naire de la Force aérien-
ne de Bagotville 
(2 ESEFA). Le premier 
groupe de 17 militaires, 
en place depuis juin 
2008 a bien pr®par® le 
terrain pour lõarriv®e 
des nouveaux membres.  
 
Le commandant de lões-
cadron, le Major Sté-
phann Gr®goire, sõest dit 
ravi de cet ajout de per-
sonnel. « Je suis content 
de recevoir de nouveaux 
arrivants. Ils auront des 
rôles très importants et 

des défis très intéres-
sants à relever  », a-t -il 
lancé.  
 
Le 2e Escadron expédi-
tionnaire est une unité 
bilingue qui soutiendra 
les opérations tant en vol 
qu'au sol. Lors dõun d®-
ploiement, une équipe 
d'activation d'aérodrome 
sera envoyée afin de 
donner de l'assistance 
imm®diate et dõappuyer 
ainsi les autres éléments 
de la 2 e Escadre. En cas 
de déploiement, on ajou-
tera aux deux escadrilles 
du 2 e Escadron, un élé-
ment de commandement 
et un détachement aérien 
selon les besoins de la 
mission.  
 
Rappelons que le 
2 ESEFA, une fois op®ra-
tionnel, comptera deux 
escadrilles soit  lõEsca-
drille de soutien aux opé-
rations (ESO) et lõEsca-
drille de soutien aux mis-
sions (ESM). Pour assurer 
le fonctionnement de 
cette organisation, on a 
mis en place un Centre 
de disponibilité expédi-
tionnaire (CDE) dont le 
rôle est de coordonner 
lõentra´nement collectif 
et de développer une ex-
pertise expéditionnaire 
pour la Force aérienne.  
 
« Le 2e Escadron expédi-

tionnaire nõest pas une 
force génératrice, mais 
bien une force multipli-
catrice, c'est -à-dire que 
lõescadron nõest pas une 
unité qui va générer 
dõautres unit®s, mais plu-
tôt  celle qui enlèvera un 
certain fardeau aux au-
tres. L'escadron expédi-
tionnaire  aidera grande-
ment à relâcher la pres-
sion reliée aux rotations 
en phase de déploie-
ments », ajoute le Maj 
Grégoire.  
 
La mise sur pied de lõEs-
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Lõimplantation se poursuit 

De nouveaux membres arrivent 
au 2 e Escadron exp®ditionnaire 

Le 20 juillet 2007, le ministre de la D®fense de lô®poque, Gordon OôConnor, an-
nonçait la création du 2e Escadron expéditionnaire et son implantation à Bagot-
ville devant de nombreux journalistes et dignitaires. 

PHOTO : IMAGERIE CPLC MICHAUD (ARCHIVES 2007) 

Lô®cusson du 2e Esca-
dron expéditionnaire de 
Bagotville. 
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Le centre de formation est toujours en expansion  

Déjà un an pour le 10 EITA 
à Bagotville  
Au moment où le Vor-
tex fait sa sortie, le dé-
tachement de Bagotvil-
le du 10 e Escadron 
dõinstruction en techni-
ques appliquées fête 
son premier anniver-
saire.  
 
Cõest en effet le 26 ao¾t 
2008 quõon inaugurait 
la nouvelle école de for-
mation pour les techni-
ciens de CF 1̀8 à Bagot-
ville leur évitant ainsi 
de devoir sõexpatrier 
plusieurs semaines à 
Cold Lake pour recevoir 
leur formation.  
 
Depuis un an, ce déta-
chement de 33 person-
nes a complètement mé-
tamorphosé la forma-
tion des apprentis -
techniciens CF 1̀8 de la 
3e Escadre. Leur chemi-
nement technique relève 
maintenant dõune seule 
organisation, ce qui a 
permis de condenser 
lõenseignement et dõ®li-
miner beaucoup de 
temps morts.  
 
Le détachement a aussi 
pris la responsabilité de 
tous les cours de main-
tenance de CF 1̀8 en 
atelier quõon appelle 
commun®ment lõentre-
tien de 2 e ligne. Le 
10  EITA a aussi pris la 
charge de deux cours de 
syst¯me dõarmement et 
de survie et plus récem-
ment du cours de tâ-
ches élémentaires sur le 

CF 1̀8. Le détachement 
accueille des étudiants 
du 3  EMA et du 
425  ETAC, mais aussi 
du 1  AMS, du 409  TFS et 
du 410  Sqn de Cold La-
ke. 
 
« On ne veut pas travail-
ler en vase clos. Notre 
objectif est de rendre 
lõinstruction la plus r®a-
liste possible, donc on 
sõimplique au maximum 
avec le 3  EMA et le 
425  ETAC.  Il nõy a rien 
de mieux pour des     
apprent is -techniciens 
que de travailler sur un 
problème réel découvert 
sur un avion opération-
nel avec un mentor 
dõexp®rience », explique 
le Capt Jean -Baptiste 
Michon, commandant 
du détachement.  
  
Le 10  EITA à Bagotville 
sõoccupe de la forma-
tion des apprentis et 
fait en sorte quõils puis-
sent sõimpliquer au 
maximum dans les opé-
rations de lõescadre. 
« Tout au long de lõan-
née, les apprentis ont 
contribué aux opéra-
tions de vol courantes 
par lõinterm®diaire de 
nombreuses tâches de 
maintenance ponctuel-
les, mais ils ont aussi 
travaillé sur deux pro-
jets dõenvergure : la mi-
se au rancart de lõavion 
902 et la pr®paration de 
lõavion 720 pour le Mu-
sée de la Défense aé-

rienne de Bagotville. 
Tout le monde peut 
maintenant visiter cet 
avion qui ajoute un peu 
de mordant à la façade 
de la base  », ajoute M. 
Michon.  
 
En mai, le détachement 
a aussi atteint un point 
marquant de sa jeune 
histoire en parvenant à 
dõexcellents r®sultats 
lors de son premier au-
dit par lõ£quipe dõ®va-
luation et des normes 
dõentretien des a®ronefs 
(AMSET) d®montrant 
une excellente coopéra-
tion au 10 EITA entre le 
campus de Bagotville et 
celui de Cold Lake.  
  
Les gens du détache-
ment ont déjà accompli 
beaucoup de travail en 
un an à peine, mais il y 
a encore beaucoup de 
pain sur la planche. Cet 
automne, on ajoutera 
la formation concer-
nant le nouveau siège 
éjectable NACES aux 
cours offerts à Bagot-
ville. On continuera 
aussi à suivre la re -
structuration des mé-
tiers de la maintenance 
des aéronefs. Cet hiver, 
cõest MASIS, la base de 
données qui remplace-
ra DMS, quõon pr®voit 

ajouter à la forma -  
tion des apprentis -
techniciens en prévi-
sion de son implémen-
tation au printemps.  
 
« Les gens du détache-
ment sont fiers dõy tra-
vailler, aux dires de son 
commandant, car ils ré-
alisent à quel point ils 
sont essentiels à la réus
-site des opérations de 
lõescadre et quõils aug-
mentent directement la 
contribution de la base 
de Bagotville à la Force 
de chasse canadienne.  
Ils savent cependant 

que tous leurs succès 
sont en grande partie 
attribuables au soutien 
que la 3 e Escadre leur 
fournit, plus particuliè-
rement le 425  ETAC, le 
3 EMA, la R®serve a®-
rienne de Bagotville, le 
Groupe SIT et le Groupe 
Infra, sans lesquelles ils 
auraient été incapables 
dõaccomplir leur mis-
sion  », conclut M. Mi-
chon.  
 
Souhaitons donc encore 
longue vie au détache-
ment de Bagotville du 
10 EITA.  

Depuis sa création, le détachement du 10 EITA de Bagotville ne cesse de pren-
dre de lôexpansion et dôoffrir de plus en plus de cours. 

PHOTO : IMAGERIE SDT RICHARDSON 

PHOTO : IMAGERIE SDT RICHARDSON 

La formation des techniciens au 10 EITA se fait en 
grande partie sur le terrain lors dôexercices prati-
ques. 


